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à des pierres de ce genre ; mais celle - ci parait éètre purement naturelle . Il en est de

mème de plusieurs autres roches d ' une ſorme singulière qu ' on voit sur les hautes

crètes qui dominent le fond escarpè de la vallée de Haslach . Ces hauteurs communi —

quent , d ' une part , avec le Katzenberg , et , de lautre , avec le Donon : au nord - ouest

leurs pentes se dirigent vers Tancien comté de Dagsbourg , et , en laissant le Schnée -

berg à droite , on descend vers le chäteau de Wangenbourg , dont nous aurons à

parler bientòöt .

KIRCHHEIM , MARLENHEIM , WASSELONNE .

Le bassin de la Mossig offre , ainsi que celui de la Bruche , un grand nombre

de monumens et de lieux remarquables . Le village de Soulta , situé auprès de la

jonction de ces deux rivières et de la naissance du canal , a porté au moyen äge
le nom de ville . Dangolsheim était un village impérial ; et la hauteur où se trouve

Téglise est environnée de murs crénelés , dont une tradition douteuse attribue

Ia construction aux Templiers . Plus bas on a construit , en 15 . 7 , des galeries
souterraines , conduisant aux réservoirs d ' une fontaine publique . Ce lieu sappelait
autrefois Dancratzheim , et un poëte de ce nom , qui a vécu au 15 . siècle , parait

Y étre né . Antoine de Hohenstein et ses alliés furent assiégés , en 1455 , par les

Strasbourgeois , dans le chäteau de Bergbieten . Balbronn , dont les seigneurs ont

occupé , au 13 . siècle , le chateau de Girbaden , a une eglise fort ancienne , et ,

selon la tradition locale , ce village renfermait autrefois quatre couvens , avec Tun

desquels cette église communiquait par des galeries souterraines .

La petite ville de Westhoffen fut engagée , en 1302 , par Tempereur Albert aux

seigneurs de Lichtenberg , qui , ainsi que leurs successeurs , Tont depuis tenue en

fief . On y voit une belle église gothique , divisée en trois neſs par des colonnes

simples fort élevées : celles du côté de Toccident supportent non - seulement les

voütes , mais aussi une tour considérable . Selon une inscription , eflacée aujour —
d' hui , sa construction aurait été commencée en 1250 mais elle porte plutòt les

caractères du siècle suivant . Le petit chàteau de Rosenbourg , tenant à la ville , est

encore garni de ses anciennes tourelles .

Wangen ſut donné à Tabbaye de Saint - Etienne à Strasbourg , par lempereur
Lothaire . Cependant le chäteau fut pendant plusieurs siècles tenu en fief des

évẽques par une famille qui porte le nom de cette petite ville , et sur laquelle nous

reviendrons bientòt . La ville aussi fut aliénée pendant quelque temps ; mais , depuis
Tan 1566 , Tabbaye rentra dans la jouissance de la totalité de ce domaine . Leglise ,
dont Tarchitecture , à pleins cintres , n' aà du reste rien de remarquable , porte une

inscription indiquant qu' elle fut construite , en 1214 , par Fréderic Agness . C' est

la date la plus ancienne , sculptée sur un édifice quelconque , que j ' aie pu découvrir

dans tout le rayon de mes recherches .

Sur la rive gauche de la Mossig , une montagne isolée , d ' où Ton jouit de la vue

la plus étendue , porte le nom singulier de Scharrach . A son sommet on distingue
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encore , parmi des ſortifications modernes , quelques traces d ' un ancien chàteau :

il a communiqué ce nom à une ſamille qu ' on trouve des le commencement du

13 . siècle allièe et feudataire de celle dOchsenstein . Un autre chateau , situé dans

le village de Scharrachbergheim , au pied de cette montagne , a passé des Ochsen -

stein aux Dettlingen . On trouve dans ces environs plus fréẽquemment qu' ailleurs

des haches de pierre , armes grossières qu ' on dirait navoir appartenu quaux temps

les plus recules , mais quun poëme du temps de Charlemagne place entre les mains

des destructeurs de Tenipire romain . Il ne serait point impossible que le nom de

Scharrach dérivät de celui des Caracates , peuple inconnu dailleurs , que Tacite

joint aux Triboques et aux Vangions , et que quelques éditeurs de cet historien

ont changè fort arbitrairement en Saraoàtes , pour le placer sur la Sarre . Le nom

de Wangen offre une ressemblance encore plus frappante avec celui des Vangions ;
mais peut· ᷑tre Tune et Fautre similitude ne sont - elles que Teffet du hasard .

Un intérèt historique plus réeel se rattache au village de Kirchheim . Des murs

fort éEpais, servant aujourd ' hui dappui à des maisons de paysans ; dantiques

cercueils ; des tuyaux , paraissant avoir appartenu à des bains , et dautres vestiges

souterrains , y indiquent encore le vaste emplacement d ' un ancien palais des rois .

Du temps de Beatus Rhenanus ces murs ruinés présentaient Taspect de tours

énormes , et Lon ne voyait , selon cet auteur , en nul autre endroit de PAlsace des

restes aussi considérables de Tantiquité . Un écrivain du 104 siècle décrit précisé -

ment de la mème manieère le célèbre palais de Marlenheim , gros bourg , Eloigné
d ' un quart de lieue seulement de Kirchheim . On ne connait à Marlenheim

dautres traces pouvant provenir d ' un palais de ce genre , que quelques fondations

qu ' on voyait autrefois au bas de ce bourg vers Kirchheim , et il ne sy rattache

aucune de nos traditions antiques : celles - ci se rapportent toutes à Kirchheim .

Dom Ruinart , qui a visité ces lieux en 1696 , pensait que le méme palais , situé

entre Marlenheim et Kirchheim , a pu étre désigné , tantöt par Tun , tantöt par

Tautre de ces noms . Les indices matériels réfutent une partie de cette supposition ;
car on n ' a découvert entre ces deux endroits qu ' un pavé souterrain se dirigeant de

Tun vers Tautre . Mais Marlenheim paraissant avoir joui très - anciennement d ' une

assea haute importance , méme un palais , qui en était à la distance de Kirchheim ,

peut avoir été désigné par la proximité de ce bourg , jusquà ce qu ' une cireonstance

quelconque lui eͤt fait donner un nom particulier . Cette circonstance semble

avoir été une église ( en allemand Ainche ) construite pour le service du palais ; et ,

en effet , celle de Kirchheim offre les caractères d ' une antiquité contemporaine à

Tepoque où ce nom parait pour la première fois dans nos traditions . On y voit

méme , dans le mur intérieur , et non loin d ' une porte latérale , qui ne consiste

quen un gros tore arrondi , dont le haut est recourbé en are à plein cintre , un

fragment d ' une inscription romaine . Cependant , dans le doute où Ton peut étre

sur Tidentité de ces palais , je vais joindre à TLindication des faits qui Sy rattachent ,
les noms par lesquels on en désigne chaque ſois la localité .

Selon Grégoire de Tours , Ceptimina , nourrice des enfans de Childebert II ,
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ayant été convaincue , en 589 , davoir conspiréè contre ce roi , fut condamnée à

moudre la farine pour les femmes attachées au gynécèe du palais de Marlenheim .

Lannée suivante ce roi résida lui - mèéme dans ce palais , et Ton y arrèta des

assassins envoyés contre lui par Frédégonde . Il parait aussi que son fils Théodorie

fut élevé dans ce lieu . En 613 , Clotaire y punit par des supplices sévères les rebelles

de la Bourgogne transjurane . Nos traditions locales attribuent à Dagobert I . “ la

construction du palais de Kirchheim : on ajoute qu' il voulait en faire une nouvelle

Troie , et que le nom de Troja nood fut abrégé en Tronia . Ces traditions , qui

parlent aussi d ' une donation de ce palais et des faubourgs de Marlenheim , faite

par ce roi à S. Florent , pour le récompenser de la guérison miraculeuse de sa

fille , sont mélées sans doute de circonstances fabuleuses , et les chartes qu ' on a

Prẽtendu citer à leur appui , ont été reconnues pour ètre fausses . Il est cependant
diflicile de croire qu' elles soient sans aucun fondement , ou qu' il faille les transpor -
ter au règne éẽphémère de Dagobert II . Quelques chroniques , il est vrai , assignent
à Tépiscopat de S. Florent une date contemporaine à ce dernier règne , et aujour —
d ' hui la liste de nos évéques est arrangée d' après ce système ; mais les catalogues
les plus anciens placent entre ces deux époques six autres prélats . & en croire

Specklin , le palais de Kirchheim aurait été détruit dans les guerres de Charles

Martel , et reconstruit par le due Luitfried . Les anciennes chroniques de Tintérieur

de la France continuent à désigner par le nom de Marlenheim le palais où Louis

le débonnaire ſut conduit par ses fils après la trahison du champ du mensonge , et

où Lothaire II vécut avec sa concubine Waldrade ; mais le nom de Kirchheim est

généralement donné à celui où résida Charles le gros à TEpOque de ses soupçons

contre 8 . “ Richarde et de la disgràce de TEVé ue de Verceil . Enfin , selon Specklin ,
ce palais fut ruiné définitivement , sous le règne d ' Othon II , par le roi Louis V.

On a découvert Tannée dernière , auprès de Marlenheim , un tombeau creusé

dans Targile native , où le squelette était accompagné du méme genre d ' anneaux de

cuivre que Ton trouve dans nos tumuli et dans les tombeaux gaulois de Tintérieur

de la France . A environ dix minutes de chemin , à Forient de ce bourg , on déterre

fréquemment , sur la pente de la colline auprès de la grande route , des tombeaux

construits de plusieurs pierres plates , plus ou moins artistement jointes entre elles .

Ils paraissent appartenir à TEpOue où fut habité le palais , et ſont supposer qu' il

Yavait en ce lieu une ancienne église . Par sa position elle a pu servir de paroisse
commune à Marlenheim et au palais situé sur Templacement de Kirchheim ,

jusqu ' à ce que celui - ci eut une église particulière .
Sous les empereurs germaniques ces deux endroits continuèrent à ètre compris

parmi les domaines de la couronne ; mais ils furent dès le 1 3. 5 siècle alienẽs par des

engagemens . En 1441 les citoyens de Strasbourg prirent un chateau , qu Etienne ,

duc de Deux - Ponts , venait de faire construire à Marlenheim , sur une garnison

anglaise , faisant partie dun corps darmée qui avait suivi celle du dauphin de

France . La mèéme armée avait occu⁰˙E aussi la plupart des autres endroits dont il

vient dètre parlé , et elle ſut également expulséèe par les Strasbourgeois . Le siége
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de Marlenheim fut entrepris dans la saison la plus rigoureuse , et les &chelles pour

monter à Tassaut furent posées sur la glace .

Le village dIttenheim , situé sur la route de Marlenheim à Strasbourg , a donné ,

au 16 . siècle , naissance à Nicolas Ager , professeur de physique et de médecine à

Strasbourg , qui a aussi enrichi la botanique de plusieurs découvertes . La route

romaine de Saverne quitte celle daujourd ' hui au haut de la Musau , et traverse

Küttolsheim . On croit dans ce village que Taqueduc antique dont il a été parlé à

Tarticle d Argentoratum , prenait son origine à la source de la Souffel , qui se trouve

auprès de ce lieu ; mais , autant que jai pu en suivre les traces , il me parait aboutir

plutòt à celle du ruisseau qui porte , ainsi que la hauteur par laquelle il est hordé ,

le nom de Musau . Entre la route romaine et le village de Stützheim les doubles

tuyaux de cet aqueduc passent plusieurs fois dans de grosses pierres carrées , ayant

au haut une ouverture , qui parait avoir ẽtéè surmontée d ' un tuyau perpendiculaire .

Vitruve appelle ces tuyaux columnaria , et dit qu' il faut en garnir ces conduits

pour donner passage à Tair comprimé par Teau . La tradition populaire fait partir

cet aqueduc de Kirchheim , qui est dans une vallée : on porte Tinvraisemblance

jusquà dire que le roi Dagobert Tavait fait construire pour faire arriver à Strasbourg
du vin rouge et du vin blanc , et que les ouvertures dont il vient dtre parlé étaient

garnies de soufflets pour häter le cours de ces liquides .

A Touest de Marlenheim la Mossig et la route actuelle passent dans une vallée

ſort resserrée , appelée Cronthal ( vallée de la couronne ) . Sur les hauteurs qui la

dominent au nord , on reconnait encore Lemplacement d ' un ancien chäteau ,

appelé Cronenburg . Nos traditions en attribuent la construction au roi Dagobert :
il est plus certain qu ' un chàteau fut bàti en ce lieu par Wolfelin , avocat dAlsace

sous Fréderic II , et qu' il fut ruiné sous le mème règne par TEveque Henri de

Stahleck : il fut entièrement démoli en 1369 .

Au- delà du Cronthal la vallée sélargit , et de son milieu Selève une colline , sur

laquelle est assis le gros bourg de Wasselonne . Cette belle position fut remarquée

dès le temps des Romains , et Ton a trouvé sur TPemplacement du chateau un autel

de Diane , qui fut transporté dans Iie musée de Schœpflin . An moyen àge cette

seigneurie donna lieu à plusieurs contestations entre les &véques et les empereurs :

elles furent terminẽes par Téchange dont il a été parlé à Toccasion de Molsheim . En

1442 , Tempereur Sigismond donna Wasselonne en fief à Gottfried et à Walther de

Thann . Quelques annòes plus tard ces deux frères Simmiscèrent dans les dissensions

entre TEVëque et la ville de Strasbourg , et Sallièrent avec le seigneur de Fénétrange ,
ennemi de celle - ci . Après beaucoup dautres hostilités , commises de part et dautre ,

les Strasbourgeois assiégèrent , en 1448 , avec des forces considérables le chateau

de Wasselonne , qui , selon Specklin , était alors muni de vingt - deux tours , et en

tout supéerieurement bien fortifié . A la suite de grands efforts , dans lesquels on dit

que se distingua surtout la tribu des boulangers , il fut pris et en partie démoli .

Dans la suite ce fief Passa à la famille d ' Adelsheim , qui , en 1496 , le vendit , du

consentement de Tempereur , à la ville de Strasbourg .
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